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"LE MONDE" s'adrese à toutes les
classe. bien pensactes et en raison de la
supériorité de ria cllentlle de lecteurs, il est

Un Medium d'Annonce hors lige
BUREAUX ET ATELIERS:

NO 75 RUE ST-JACQUES

Une Recette par Semaine

LlE SIRtOP I)'AVOINEC

Par ces temps humides beaucoup de
rhumes sont à craindre, le sirop
d'avoin *e est, paraît-il, un remède ex-
cellent contre ces rhumes proloLlgé3.

Voici comment il se prépare:-
lavez soigneusement une pinte

d'avoine, faites-la bouillir dans trois
pintes d'eau jusqu'à ce qu'elle soit
réduite à une pinte environ de liquide.
Passez dans un linge et ajoutez:- sucre
candi, 2 onces ; sucre blanc, 2 onces ;
gomme arabique, 1 once. Faites bouil-
lir à nouveau jusqu'à ce que tout soit
reduit à une pinte environ.

Quatre à cinq cuillerées à bouche
par jour de ce sirop calment rapide-
nient les rhumes les plus opiniùtres.

13. DE S.

Entendu rue Lafayette.
Ucocher à trogne rubiconde s'a-

dressant à son cheval qui glisse à
chaque instant sur le pavé gras.

-Tu n'tiens donc pas sur tes quilles 1
M4alheur ! si c'était moi, on dirait en-
core que j'suis paf !

TRIO DE PROVE~RBES

Oaa ne peut dépouil!cr un hiommie nu.

M~ieux vaux être que paî nitre.

Avec loque et loquette, ona élève fils
et fillette.

SANCIIO I>ANi'A

fUni nouveau député vient au P'alais
Bourbon choiair sa place.

-Je voudrais bien être au mîilieu,
dit-il à l'hutissier.

-Monsieur est-il do la droite, ou de
la gsauche ?

-Je ne sais pas encore, nmais je
représente un grand centre.

UNE CllANCE

Une chlance de gutérison eut offerte aux
malades atteints de coioîiîption. Le
Batme lehumal est le remèdae rcuiîîniand,é
par les médecinis.

Chaque chose dans ce monde a deux
anses. -XK

UN BARGAN

Itoitte.-Arrétes-donc na peta, Alfred, que je me ftagse raser.
Alfred. -Mais, mon oncle, ne vous êtes-vous pas déjit fait raser ce matin ?
I'enoule.-Oui, mais c'est perdre de l'argent (lue de nmanquier un bargain comme

ça 1 Penses-donc, 3 cents seulfement pour une barbe!1

LA SOCI ÉTIè ATIT'IQUE CANADI ENNE

En ces tenmps de fêtes jubilaire@ oit il est
d'usage de s'offrir quelqaues extras en mani-
festation de sa joie, quoi de palus naturel
que de réserver dans son budget, une petite
somme pour l'acquisition des acriptumei du
prochain tirage.

Vous serez receîitpensé de cette bonne
oeuvre. Io Par le sentiment dii devoir ait.
compli. 12o Par une manifestation certaiîne
(de la chiance qui ne peut manquer (le vous
réserver qauelque lot.

La Société Artittique Canadienne et le
Coinservatoirc National de Musique, voilà
les institutions que tout Canadien doit en-
courager, pour quelles répondent, bien cer-
tainement à un besoin qui se faisait depuis
longtemps sentir.

On aime les arts à Montréal et parmi les
ara cultvie beaucoup la Musiquîe. Le

(4 uservatoiraà National répondl à ce besoin
intenise d'éducation artistique. Il faut l'en-
courager.

Sel ce Co leman
Sans dgal, pouar la taiterie, la table et la fermnei

l'ronipte livraison garant e1 CANADA SALT ASSOCIATION
aCLINTON. ONT 1

*Le bon Al (le Calino esit chargé, en
qualité de témoin, de régler les prépa-
ratifs d'une rencontre.

-Avant tout, dit-il, la loyauté la
plus élémentaire exige que les adver-
saires soient placés à égale distance
l'un (le l'autre.

EN CAS D)E NAUtéRACE

Voici un hommîe qui, au nmomnent 'lel
clarer *a Hlaimme à sa voitilie, s'es, entounré
<l'un luxe- imîoîi de précautifns, ceinitura-,
bouée de sauvetoge, etc. Il craint sans doute
d'tê,tre submergé dans l'octan conjugal.
Combîien et pliats dangereux la situation
de l'alcoolique ! Il n'existe comme moyen
de sauvetage que celui suivant :Savoir le-s
tadressesdu D)r Sylvestre 1 1~2-- rue St-l)enis
(le aMr ,J. Il. Chasles, 513 rue Laval, S'a
adresser cii cas de naufrage.

LOTION PERSIENNE

Pourbllanrhir ln teint, li renaîtn on conqicrver-
fa ri-iiit-ird va*rae. f;ait. ra'isparajat-a' la ian.
a eu-S , le uîlasajl ie t alki11 a- a alasd' ia pe~ itau,

T.a LOTION J'JUS7IV.Vi e-t niai. i-ira
tiom-séieus. u liuias n s gClara'. U 111 i riî-

.kulb. îtîi tgtiaai la pae:au. Co î1*-s pas unie

iauîd rat bl:anchea. al.elit)yé dans du Irea ai aua de
'esjsenîcei. La Loat iona Iersivtino1, :hali t rai ru.

et t 11 aélitaitioé imatlo lalispiare Ltu et

lA.aaraje lit peau cst lîrienl'. >Iar te I'PlilU. lai
Loatioan P'ersieinne luiii auj'. 1-ra'uai'teiiilt sa
triea'ieur et smai teint rn-a'. enai ;ijaat ait uiio
cilîîrée tiais laq mains àl' Veaancpt- Lavecr.

Liaat ahii Pe'rrsinnea eo va-ul ans t aItte4 les
Ilit pli laîrtia-ir aia I a Pt i.asaula-u, an% haoîtaeil les
zlu .5L celai(S. 1%lrflcz-viiîs dus contrefaçons.

S. LACHANCE, PRtopnIETAinr,.
1538 & 1540 flue SIo.Catherine. Mfon freal.

There'. ;0 'Use Waatlng Words où

Rîpans Tabules
- TH EY-

CURýE iIEADACIIE.
*DYSPEPSIA,

CONSTIPATION,
IIRTBURN,

BIOUSNESS.
DRUGGISTS SELL THEM.

..And That': All There le to Gay.
---- , . -- V itr)7

Petit conte orientitl
Sentant sa dernière heutre prochaine,

un vieux Turc dit -à sa femmeîîe
-Mlets ta plus blle relie, parte-toi

de tes plus lbeaux bîijoux!
-Pourquoi donc, talon ami '
-Parcea que la mort, et)teL vo 'vaiat

si belle, préférera peut Î^'trù te prondlii
à Ina plae.

Le suiperflu, chose très iaécessitiro.
V() LI .A 11:k,

Chambcrlain
-- SONT ..

Fi N DE SIECLE

ESSAYEZ -LES!

En faites vous usalye?
C*e-t la mecilleurechoîase pour

la chieveluira à tisgrd.De

mêmîe qaaaucun home cil y
ré léchais':an aie uc ptt aijoutel laiti

poic satile nualle prépaira-I
lion nie petit prodatiru Luni. cheveu.
Tout ce qua'on~ peut fiaic, c'est
(le provoquear <les c<tidiuions
favotralbles à la Poiusse. Cela
saobtientt -avec la Vaigtctr des
Clheveutx d'Aver. Elle enlève
les psellicuales, ;assaîinit le cuir
chtevelua, naourrit le terrain (lins
lequael les clieveuxI poussentt, et,
(le mêmtïe qua'un déscrt r-eva dit
sous lau pluie, ainsi les Cîtceux
repoussent star une tête chauive
quaandl 011 eli nourrit les raciales.

~\ais il (touit y avoir des racines.
Si voit, désir ez (tte vais chteeux
Cot.tfls-ceilt letar couleur îruî i-

ou a.(a bien qu e vouits vaouiliez
rendr e ce qu'onat perduIt les Clite-
veux gris, faites usage (te la

Vigueur des
cheveux d'Ayer.
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